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LA GUERRE A L'EST | INTERVENTION 

de plissantes formations d'avions dans les combats 
» . — 

VINGT BOMBARDIERS AMÉRICAINS 
ABATTUS AU-DESSUS DE L'ALLEMAGNE 

QUARTIER GENERAL DU FiiHRER, 28 MARS. — Le haut commandement des forces armées communique : 

les attaques Mvtétt-qnes ont été repoussées à l ' u n e de furleu* corps à corps. An nord-ouest 
*.*??yrî *? , n o n t»*"n« o»t déjoué au cours de vigoureuses contre-aitaqnés, la tentative des 

Près de NlcoialeT. le 
es» eetfcs ville, de» estas 
Soviets deiargir une téta de pont sur le Bouc. 

Dana la région de Balta, les durs combats continuent 
4*avioni de battUlle allemands sont Intervenus dans les 
un grand nombre de véhicules motorisés et d'attelages, 
neuf blindés adverses Au cours de plus de 1800 raids, cet ofAcier a anéanti à lui seul. 202 tanks ennemis. 

ProskuroT. au nord-ouest de Cernant., prés de Tarnopoi et dans la région de Brody, U bataille 
même Intensité. Nos troupes opposent une rés'stanc* acharnée aux forces offen-

itaques, 

ritre le Dniester et le Pruth. De puissantes formations 
imbats et ont détruit de nombreux chars ennemis et 

rgagements, le major Rudel a détroit 

défendre se poursuit avec 1 
sives sortetiquas. 

As Bord de cette ville, l'offensive déclenchée par nos divisions a encore gagné du terrain, et des contre-
attaque» ennemies ont été enrayées. Au cours des combats qui se sont déroulés dans la région de Kovel, le lieu
tenant Klapperstuock. chef de section dans une brigade de canons d'assaut s'est distingué par sa bravoure 
exceptionnelle. 

Entre le Dniester et Tschausay-, nos troupes ont remporte un nouveau et net succès défenslf contre les So
viets qui attaquaient avec l'appui de nombreux chars et d'avions de bataille. L'ennemi a perdu plusieurs mil
liers de morts et un grand nombre d'armes lourdes et légères. 

Dan* la réeton au sud-est d'OsUrov se sont déroulés des combats locaux aux fortunes diverses. Dans le sec-
tour nord du front de-l'Est, le l t2 m a r u i n e n t de gr*n adiers, commandé par le major Hase coopérant avec des 
unités d'Infanterie et du génie placées sous ses ordres s'est particulièrement distingué. 

Dana l'Extrême-Nord, sur le front de Lira, des chasseurs de montagne de l'Ostmark se sont emparés de plu
sieurs positions de hauteur ennemies et ont détruit des d'sposltifs de combat, avec leurs occupants. 

En Italie, la Journée de lundi n'a été marquée par aucune opération d'Importance. Au large d'Anzlo. des 
avions de bataille allemands ont attaqué avec succès d es objectifs navals ennemis. L'a cargo m été coulé et trois 
antres endommagea. 

Lundi. 20 avions américains ont été abattus lors de 
ouest de la France. La nuit dernière, quelques avions en i 
Industrielle rhéno-westphalienne. 

Dans la nuit du 27 an 29 mars, de puissantes escadres d'avions de combat allemands ont effectué une vio
lente attaque sur Bristol. Un grand nombre de bombes explosives et Incendiaires Jetées au cours de cette at
taque concentrée ont provoqué de grandes destructions et de vastes incendies dans les objectifs. 

Les combats à la frontière de Birmanie 

tournent à l'avantage des Japonais 
» 

Toklo. 38 marc. — Le quartier g*- i vision oueat-alrlealne dan» la rai
nerai a publié mardi après-midi le l e . de Kaladan. La situation mlll-
communiqué suivant sur la situa-1 taire dans cette région évolue en 
tlon militaire sur le front de Bir- | général à notre avantage, 
manie : 9 

Nos foras» sont engagées dan» de» * • 
combats avec deux divisions de Toklo, 38 mars. — On mande d'uni 
Tchoung-Klng et environ deux brl- b a a * Japonaise en Birmanie que les 
gades des force» anglo-américaines t*0 1**» nlppones qui ont récam-
qul avançaient Jusque dans la ré- m ' n t f r»ncM le Onlndwln et pénétré 
glon au nord-ouest de Myitkynla | * a ' î^1^0 1™ "i"""" o n t **_Jà • * * • ! « 
venant du territoire de Hukaung 

la région de SUchar. L'ennemi bien 
que disposant d arme» et de ma
tériel de tous genres, notamment 
200 camions. 80 canons e t quelques 
centaines de chars a été complète
ment surpria par la tactique japo
naise. Le» troupe» nlppones nettoient 
actuellement cette région des restes 
ennemis dispersée. 

Berlin. 38 mars. — On dècl*rait4 qu'un groupe de combat allemand, nouveau d'importante gains de ter-
mardi sou* ce qui suit dans les blindé a réussi à pousser dans le .rain en direction de l'Est et du 
milieux militaires berlinois: nvnc d u n e division motorisée enne . s u d Est. malgré la ré « l a n c e pac-

Kn Crime*, ou d abondante, chu- mie et a disperser ou a anéantir ! lois acharnée de l'ennemi. L'artll-
t » , a» neige M des pjule»'violent • ses , fleoul» d assaut De» tormauousj lerle ail-mande a étouffé dans r o u f 
atténuent par une température vol-1 de couverture germano-roumaines, un. série de poussée» soviétiques 
u n # a> aero degré, no ne signal i ont fait échouer par leur résistance | visant à enray»r la progression des 
que des opérations ioca.es. Bn tenace une tentative > nnemie m troupes du Relch. 
Ukraine méridionale, le» Soviet»'ont1 vue de prendre Jassy d'assaut. Dans le Centre et la 
poursuivi leurs attaques contre la Au sud de Proskourov. près d*i enregistre une nouvelle vagua 
tête da pont allemande d> Niko-, Tarnopol et a Brody, des formation» froid a v e gelées nocturnes de 
ur— e t contre les positions du a.lemarsdea mobile» ont porté desi a 

cercle entourant les troupes 
aéroportées, qui avalent atterri dan» 
la région de Katba. sa resserre de 
plus en plus. 

Les forces principales de nos trou
pes dans le secteur central de la 
région frontalière hlndo- birmane, 
progresse dans la vallée d'Imphal. 

En même temps, les troupe» Ja
ponaises continuent leurs attaques 
contre le gros du 4 » corps d'armée 
anglo-hindou encerclé dans les col-
Unes du Tchln et la vallée de Kabau. 

Nos troupes opérant dans le sec
teur sud de la frontière lndo-blr-
mane^ qui poursuivent une bataille i des foroes ennemies. D* "tous Tés g#> 
d anéantissement contre le gros de I tés. les troupes se ruent contre l 'en. 
la septième division anglo-lndieane. | neml et rejettent ses formations 
ont entamé une contre-attaque con- i blindées. Le gros de la 20— dlvl-
tre les forces principales du e in- j slon se trouve, d'après l'agence Do-
qulém* corps J'armée anglo-Indien t mél. dans un véritable enfer" et fait 
qUi., ,* . " " , t t e l n t « " e " g l o n . Ide> efforts désespérés mal» muti les 

E.le attaquent en outre la 81— dl- pour échapper 4 son sort 

LE TRAGIQUE BOMBARDEMENT DE COURTRAI 

On a déjà dégagé des radies 
près de deux cents cadavres 

S) 

Sept cents maisons détruites ou inhabitables 
Deux mille autres partiellement sinistrées 

Toklo. 38 mars. — Le combat con
tre la 30»» division britannique dans 
la région de Tamur se poursuit avec 
une Implacable dureté. Les forces 
Japonaises rétrécissent toujours plus 
étroitement leur cercle de fer autour 

jLeMSrlLnces LeConité d'Alser 
deM. Charchillùm ,,s „ j^J 

de N. looseveit 
en cas de débarquement 

B rlln. 28 mars. — Le discours 
radiodiffusé prononcé dimanche par 
M. Churchill est qualifié par La 
presse allemande de < superficiel et 
creux >. 

| Le « Voelki-oher Beobaohter 
__°Z!7: ^ r é c a p i t u l e comm suit le» problème» 

que le Premier britannique n a pa» 
soulevée : 1. L-s relations futures 

15 degrés, oui a raffermi le soi. | avec i*. Etate-Unl» i, 2. Les plans Pari». 28 marc. — On mande de 
expansionnistes sovieHlques en Eu-'Tanger qu'au cours d'une oonrè-| 
rop et ia question polonaise y rela- i rence de presse, L. président Roc-1 

La charte de i'Atlantjque seveit a déclare qu'il avait djéjé. priai 

du a.lemandea 
sg inférieur. P.usleurs division» coups sensible» à plusieurs colon-1 facilitant les opéramons. 

ennemies ont participé 4 cette offen-i ne» d'assaut sovietlqi* ». Deux pom-i Entre le Dnieper ^t Tchaussy 
aive Après d<~« corps à corps achar-ites d attaques boichevistes qui Soviets ont Intensifie leurs tenta-! t ! ^ e 

nés. V assail lant, sont parvenus s'étaient risquées trop en avant o n v tlvea de percée, mais sans aucun U „ „ w l l c a u o n . 4 L a e n - — une décision touch 
an quelque, endroit» et au prix de è « Isolée, et anéant ie . .résultat. Après un Intense bombar- U o n . . „* !» ,« des problèmes de, v e m . mentale à instaurer e n ^ r r S c e 
perte, énorme, à pénétrer dan» le». Dan. la région de K„.omea. deux dément des 1 g n e . a » j n a n d » par! r a p r è » . f M e m , y L- .pJauvria,ement m cas ou les eroup s ^ n g l o - a m é r î ! 
lUjnes de r*s ls t»nc allemande», mal , eaoadron* de cavalerie soviétique ont, .artil lerie soviétique, dux divtelone d e ^ ciraade-Bret^era e t £ o o r l . c a i n e < ! parviendraient a prendre 
Ils . n ont été délogé» r a p i * m e n t au1 été dispersé., tendis qu une atta-, d'Infanterie se sont lancéea »| séquences qui en re»u»t<nf 8 pied sur le sol français P™110*' 
cours de vigoureuses contre-atta-, q u . de chars dirigée contre sa vi l l . J l'assaut, en vague, successives, avec 1^^^ c<xapitt <ifs bombardeménfc Selon . a v i s deV 'journal iste . 
que» echousvt. Dans le même ^ t e u r . de», l'appui de trois brlgad . de charc. q u l n ' o n t l i . réussi a briser T m o . ang^> américain, la deo la^Son M 
H Entre le I k k » . e t 1. Boug.iforc*. d ' io f s^er le t™*?*' qui Une foi» de plus. l e . grenadiers de rel oombaST ai lem.i id i 7. L^nSii- . P ^ e n t s i g n e r a i t l u e dan . ce 
ainsi QU^inre lé Pruth «t le DnJ>.-) avaient traversé le Pruth ont été char, a l lemand, ont tenu tête s l a ; ^ » , ^ ^ ^ e Q Etats-Unis ne « n s d é r rclerH 
ter l'ennemi, aprè. avoir amené dei déoruitea • ' 
nouvel le , formations d'infanterie attaque. 
saosnr'.asa et de chars, a aootntuéj Une fou de plu . , les violentât et conservant intacte la ligne de 
sa. pression sur les formations aile-1 efforts * . s troupes rouges pourheur front. L'ennemi a perdu Mndl! efaeurte»x"Au"res*R' 

ennemi, s qui I Une fois de plus, les grenadiers 
Pruth ont étélohara allemands ont tenu tète a la 

cour. d ' u n , contre-1 ruée « s * r e f o u ' " ; • ' « ^ f" 1 ""^! A cette l ia* , viennent . a jouter pas le Comité disldent d'Alger corn-
^y^..-!.7^.1'.1^ ^ * ! f _ ° . ^ ! u n «raad nombre d'autre, q u . - t s o n . i m * la seule ins t*nc . françaîle com-

qu* M. Oliurohill ifia même pas, petente. Cette attitude de négative 
majeure par- adopnée à l'égard du OomlM a pro

pertes 

nanoe . et roumaine». Lea defen-1 .'emparer d e . place» forte» de Tar-| d a n . ce seetrur. p l u . de «000 mort» . l t l e d e ^ a t l o o u r s 
ont infligé aux Soviet, desi hopoi. Brody et Kovel ont échoué | Dans le a c t e u r d'Ovtrov, des1 

oonaidérable*. C'«.t ainsi grâce à la résistance farouche de»| volontaires SS. ont repoussé une 
garni-ans allemande». D a n . 1 sec- nouvelle tentative de percée s o v i é - 1 , ^ p»™ 

1 teur de Brody, notamment, une for- tique, puis ont déclenché une' 
D n i l l - r a / T i n n a î i T P - mation de lance-usées a dispersé | con tre-attrque couronnée de succès 
1 OU! I C V U l U i a i l I C (deux divisions d'Infanterie sovlétj- Au sud-oue-t de rUrva, les trou-

k r* • •• que . concentrée, en vue d'une nou- | pes allemandes ont poursuivi leur 
r O D T 6 n ) 6 n V 6 n t D 2 u 0 » f l I 0 , i v ' ' l * attaque. Au nord de Kovel. lai attaque contre les def nseurc cer-

1 contre - attstque déclenchée voici; nés d u n e tête de pont soviétique 
Jour, par un groupe i La moitié environ d e . force, enne-

d^armée ail. n u u d a enregiatré ft ; mies a été détruite. 

spire une haine duit. comme U fallait s'y attendre, 
féroce contre l'Allemagne, qu'il a une impression défavorable à Alg.r 
forcée de pr ndre les armes contre , . . _ „ _ 

Une rencontre de Gaol i e -Roosevek? 

Moscou a exigé la cession d ^ 

d'an port italien 

VIOLENTE ATTAQUE DE LA LUFTWAFFE 
contre Bristol et le Sud-Ouest de i Angleterre 

Une image à l'eau de rose 
Berne. 38 avril. — La preas.' suis*. 

n* dissimule pas sa déception au 
sujet du discours de M. Churchill. 
C'est ainsi que le c Berner Tage-
waoht » écrit notamment : 

Genève. 28 mars. — On mande 
de Londres : 

€ Apres Ks déclarations du c Ti
mes >, on estime dans les milieux 
dlss-dente d'Alger que le moment 
est venu pour le général de Oa-uile 
de rencontrer une nouvelle foi» 

c M. Churchill a di t peu de cho-e. , président Roosev ît. Une entrevue 
et le peu qu'il a dit « e s t borné a i entre les deux hommes d'Etat, aou-1 ''l*6* 

La reeor.nalsaance du gouverne-1 
n v n t du maréchal Badogllo par Mos
cou a provoqué une vive Inquiétude 
au grand qu*,rtt«r général alité au 
Moyen-Orient, non seulement pour 
son kmportarjce politique, mal* - u r - | 
tout * caus» de certaines clauses 
militaires [ Berlin. 28 marc. — Dan. la nuit i de l'Angleterre 

<T»st •.insrt qufcn apprend que de lundi à mardi, d'importantes for-1 informations, la Luftwaffe a surtout i 
l-un»oo soviétique a posé comme, mat ion. d'avions de combat aile-1 attaqué le port de Bristol que l l e ai 
condition de cette reconnaissance! mand . du type lourd ont exécuté un'arrose d'un grand nombre de ooiwba,, o g l m ( w l M , . a w # n < u l l t n 

qu'un port italien fût cédé aux 8o-1 nouveau raid concentrique sur^ d « I f . x ^ o e i v *" v _ d ^_ ) ^! P < 1 .^ i îJ^.^J 1 ' T"i»" a. évité toutes les questions desa-
] gréables et n'a exposé que le beau 

des considérations générale» n en
traînant aucun engag-.ment. 

« Bn ce qui concerne le plan des 
réformes sociales, le nom de Beve-
r-.dge n a pas même été mentionné. 
Le Prem: r ministre, 4 part un mot 
sur la cohésion des Al.ies. n a pas 
parlé de questions politiques. > 

I Dans son commentaire du dis-
Selon l e . première. \oours <*> Obimhit. la « Liberté 

l igne-t-on, dissiperait 
de malentendus. 

bon nombre 

détonations. 

iPh Begapress ) 

Une Croiiietrne 
figure parmi les victimes 

Ev.rls'.e Bu\ck. 64 ans, qui 

écrit : 

d'un fracas Ininterrompu d' x p l o - . i é r e des décombres, on dem ure 
sions. déchirent l'air, tandis qu au,atterré devant le spectacle de tant 
loin le ciel .'embrase et que les de ruine, et de souffrances accu-i avec son mari, exploite un magasin 

L'entrée d e i Communistes [vibrations du sol font trembler: mulées en pure perte. ! d'alimentation générale. 35. rue Ferrer 
d a n . L, r 0 m i t ' <U likâr«tlr>- i portes et fenêtres. ' Sur les 9.O0O maisons que oomp-

•e i . u m u t uc uDcranosi A . ^ p - j e j - , » Tourcoing, chacun, tait la paisible cité de 43.000 âmes. 
Genève. 28 mars. — Selon une | s'interroge: tirs d» D. C. A. plus ! prés de 3.000 sont sinistrées, 

lnformauon parv nu* d'Alger au I violent» que d'ordrns,lre. bomoar-1 De ce qui constituait, hier encore, c iemln-de ï^rT^Couru»! 
c Daily Worker ». le général deidement ?... .un foyer plein de vie. il ne reste) Des les" pr*miè.-ee ti'piosions. 
Gaulle reprendra mardi les pour- A 21 h 20. le calme renaît Seul la présent que des majdriers et desideu» sœurs et une amie se refuglé-
parlers menés avec ht communistes i sub i s t» . en direction de la Bel-I délbri» épara sur la chaussée ouïrent dans la cave dont la veut* n* 

Croix, a trouvé la mort dans 1* 
bombardement. M"1* Buyck était par
tie, dimanche matin, rendre visite 4 
sa sorur. qui habile 29. boulev.rd du 

11ers de bombe, incendiaire.. L a t -

du type lourd, engagés grand 

vlets Ce port : Tarent* ou BrmdIsÉ.i objectif. Importants du Sud-Ouest 
sera mis 4 la dlsnosrooln de Moscou, ' 
pour toutejla durée de 1» guerr*. Leai „ , . ^ ' i« / - !H»n4S 

équipage, italien» d*. unité» « | Il o y a pas eu d incident» 
gueire cédée* par Rc<M*elt aux bol- e n t r e d e S t r o u p e s h o n g r o i s e s n o m b T Ï o n t "P*1* conjointement 
chevl*te* attendront dans un de ces 
d-ux* ports l'arrivée des équipeg- . 
moscovite» Dés l'arrivé» des Soviets. 
un de* deux port» Italiens sers 1 m l Bucarest.-'28 mars — L'agence 

Le Premier ministre d'Angleterreifu * u j * t . d e ' ' " * * • d * ".ta-d dan* 
'le Comité de libération. On précise 

que le général dl-sident choisira 
lui-même les p rsonnaiités commu-
nistas en accord avec ^ Parti. 

de la situation. On attendal 
un discours coloré, mal* U n i 
donné qu'une Image 4 l'eau de rose» 

et roumaines 

méddatement mis sou» 1* commande-1 d'information* roumain* Rador an-
m*nt boschevBst*. ! nonce que le* Information, repan-

A Berlin, on fait remarquer que dues par U presse étrangère au sujet 
cette nouvelle manœuvre de la eH-lde rencontres entre troupes hon-
plomatte ru**e csxrre avec les agis-1 grolnes et roumaines sont catéçcci-
•ements qui ont eu pour résultat la quernent Inventées de toutes pièces. 
l—«IBU d* Dakar et d* Bon* par de | étant donné qu'il n'y a pas de 
OauU*. i troupes roumaines en Hongrie. 

ec des formation* de combat d u 
type rapide qui ont auesl attaqué en 
différentes vagues l'agglomération 
londonienne. 

Les conditions dans lesquelles s'est 
effectue* l'attaque contre Bristol 
étalent très favorable*. Orée* 4 un 
procédé spécial, les équipages ont pu 
repérer leurs objectifs. Dé* les pre- j 
mièr^s minute» de l'attaque, aprè» | 

jet en masse d* borrsbe* lncen-

Deux mondes féminins 
au travail 

TRAGIQUES EPREUVES 

Dans tous les paya civilisée, la fem 
rrvï es:, avant tout, le fondement di 
foy-.r. Pourtant, en Atiasi , dans l* 

^ jw vii u . « « « • *^J!*1*^T JHy^tll ! « P*r*<lU » soviétique, on A émancipe 
di-lrea, p.u.leuxs grand* IncCTidlea u f w n m . ? mais da»ns quel 
furent provocfUés doot Itm effet* pu- ̂  d*v*nu« un objet de rendement 

Sous le prétexte de la libérer de 

nt être observés au cours du 
d'arrivée et de celui du départ. 

Les équipages d'avions de cotnfcsvt 
allermanda du type rapide qui opé
raient dans 1* vaste région du Sud-
Ouest de l'Axitjjiie'tverr* e t dhi c*vns4 de 

Je Mit! Des lettre, anonyme, me i Bristol, ont r*»ns«rué quelque, fortes Nous eonstetonj. depuis quelques | 
Jours, un* vu» r*crud«»c*nce d * . ! . - , 
oe*sB*rdem*sits aertens. Il est nor-tdes victimes innocentes sont tombées I " »ueur» 

appelleron 1940 aussi xploslons, 4 Bristol, aprè* lesquelles 
l'Incendie augmarat* 

mal ou* celui d* Courtrai, ville si 
prooA* a* I» notre, ait rusett* dans 
tout* 4* eontrf un* particulier* 
«motion, mau il n'existe pas, en de-
/initiv*. un* rdaion d* Trsmct ou d* 
Balffiau* actuellement à l'abri des 
raids tsrrorlstu analo-amrrloainj. 

sfént* n d*. opérations t*U«s qu* 
celles d* Courtrai atteignent, par na 

sous des coupe qui n'étaient pas por
té» par des aviateur» alliés. Les scènes 
douloureuses d'alors ne justifient 
pas les atrocités d'aujourd'hui, au 
contraire. 51 les pilotes allemands 
avaient agi avec la criminelle désin
volture d» nos s libérateurs », «'Us 
avaient arrosé toute une ville pour 
atteindre un* gare ou une usine, la 

L'Important part 
Bristol . été Jusqu'Ici rjomrjardé 104 
fols par l'.Tlation allemande avec de* 
millier, de tonna* d* bombes d'ex
plosives. 

Las difficultés yougoslaves 

« l'esclavage ménager » on en a fait 
un* ouvrier* de l'Industrie lourd*. La 
presse ruas* annonce fièrement que 
trente million* de femmes travail
lent et représentent quarante pour 
cent da tous las ouvriers de 1 U.R.S.S.. 
mal* ce qu* la presse de Moscou omet 
d* publier, c'est que la main-d'œuvre 
d* l'Industrie houillère est assuré* 
„dan* la proportion de 25 % par le* 

transit d* femmes, oeil* de* forges dan* la pro-

6 8 tirailleurs sénégalais 
et 3 6 autres grièvement blessés 

dans un fort près de Fez 
Paris. 38 mars. — Lagenee O. F. I. 

mande de Tanger que des natio
nalistes marocains ont attaqué u n l . ^ u , » 
dotaciement de tirailleurs sénèga-
iais casernes dans un fort prés de 
P z et 66 de ces derniers ont été 
tuas par une explosion et M autres 
grièvement b leeés . 

hea auteurs de cet attentat n'ayant 
pu êire arrêtes, les autorités gauu-

• j ^ lûtes ont pris des otage* Bn s ign 
1 de protestation contre cette ma
sure, les commerçant» de Fes ont 
fermé leur* boutiques. 

Le procès 
du chef de la Phalange africaine 

a commencé à Alger 

glqu*. U rougeonnent sinistre des amasses au fond d u n cratère, d'où i reslst» pas 4 récroulement de Tlm-
lncendles. s échappent d . tuyaux de c a n a l l - I n ' u b l e • L*» corps d«s victimes ont été 

A l'aub*. la triât* nouvelle se sations disloqués, des encHévètre-i ?£??«**.._lundi- v*: 

répand i Courtrai, la coquette cité monts d> cable*... 
flamand*, riche , n vestiges du passé.| Comparai.v m nt aux maisons 
vient d* subir 1* sort de tant i avoisinantea. l'hôtel de ville médséval Idèmeùrê 4 Boubaii 
d'autres villas du Nord, dont cer-i et l'ancienne tour des hall-* ont peu de Sainte-Klaebeth: M™» Albert De-
talnea. épargnés» en 1814-18 et en souffert: par contre, l'aje droite delsrulf. modiste, rue Ob.nzy 4 RoubaU; 
mai-Juin 1940. ont été dévastée, en' la prison est complètement détruite, | et M 4flaur.ee Buyck. rue Csrnot 
quelques heures sous une avalanche.l'autre aile est sérieusement 'ndom-j 
de bomb-ft meurtrière.. Imagé*. 

Durant r lngt-trou minutes, plu- A u Potftlberg, où U nombre d'é 
vagues de bombardi» rs »e mort» est évalué 4 une centaine. 

'«rs 1« 
avait qua re enfants mariés: M. Daniel 
Bjyok, artiste.peintre qui habite ru* 

Cro.x; M. Urbain Buycx qui 

Wa'trelos. 

tard, leur, véritables objectifs — et i France ne serait plus qu'une 
non» nous permettons d'en douter — 
on doit s* demander si l'Importance 
d*. réruftat» r*eneren«s Justl/t* d» 
pareilles hécatombes parmi un* po
pulation civil* innocente «t qu* l'on 
*r/trm* « ami* », «insi qu* la des
truction d'édifices séculaires et de 
milliers d» d»m*ur»e particulières. 

Supposons, en outre, sut instant qu* 
la franc* «t la Belgique, au lieu 
d'être des nattons dont on pourrait 
ta prétendu* Moétatton. soient peu
plées d'Anglais et d'Américains. tst-U 

de penser que les aviateurs al 

Amsterdam, 28 mars 
nécropole, l u lieu de quelques | l'agence anglais» 

milliers, c'est plusieurs militons de 
morts qu* nous devrions pleurer. 

Faut-il préciser que les circons
tances étaient bien différentes \ 
L'armée allemande se trouvait en I mixte auprès du maréchal Tito pour 
plein* offensive, à la poursuite des : étudier sur place l e . modalités qui 

— Selon 
Reuter, l'ex-ml 

Pierre d* Yougoslavie a* proposerait 
d'Inviter rjersormeilemenrt l ' U R S S . , 
la Orande-Bretagn* et las Etats-
Unis 4 envoyer 

permettraient de résoudre la cria* 
actuelle. Selon les résultat» des pour
parlers, un « gouvernement repré
sentatif yougoslave » serait créé, qui 
tiendrait compté d* tous les courant, 
politiques. 

L'agença Reuter préola. qu'4 
l'heure actuelle, al n'est pas certain 
qu* les Alliés accepteront un* « t4-

torces adverses. Personne, par contre, 
pas même, peut-être, M. Roosevelt 

. CrturcntU ne saurait encore 
dire où aura Heu la tentative alliée 
de débarquement, ni affirmer qu'elle 
se produira vraiment*. 

t Lee enthousiastes partisans de r An
née tecnameraUnt sur elles avec la i glettrre et dos Etats-Unis peuvent, 
sWm* indifférence pour i* sort des ! en tout cas. se faire, dés maintenant, 
naoitant» »... • ' un* idée approximative du sort qui j oh* al lourd* de iimyresmêianêm. » 

Dans tas tragiques moment» qu» | nous attend tous, eux comme les 
nou» traeerswu. nous trouvons u n . i «««««. Jortqu'il n* s'agira plus de 
preuve nouvelle du e*rit*bta esrae- [taire du « orand sports, selon le 
ter» d» la guerr» menée par VAngle- I term» d» Vagenc* Reuter, sur des ob-
terre et Par lé» «tats-l /nts. L» tort \ fcetifr qui sont en quelques fours 
des peuples d'Murop». qu'il» talent | 'émis m état, mais de paralyser l'ad-
adver—tres ou ancien» alliés maineu- i vertaire et de compromettre ton ra-
reux, import» peu . u * dériaaant. de irttailleT»»*»*. 
o l T o * u i > » i l s « n o * * , et t leur, mer-1 SU en était besoin, l'agence d» 
cenxtr»». Vn Traneeto, un Belge n'tn- i pr*»s* officieuse britannique se char-
tsri!*>r»t Z^néV*. et !r-.*»s*iiTt«m o u « | » w » t t d* tas êchmrer. N» deeiar.lt-
dmme ta m*.UT* o * ils peuvent .«mer «« • P*» dernièrement qu* les bom. 
ÙTdetordr» t tuteUer 'des difficultés i bardemtnf de no» vulet seraient 

l'mi ssée eil.meurt» L«ur existence amené» à s'amplifier dans des propor-
. 04 revêt pat plu» de valeur i tions considérables, si un débarque-

|*"~*""l»f »]», avcmlss- de» Cafras. Aux j ment «mi t K*« » La rranee. trans-
Z^nteetmtion» platoniques fettet è ta i formée en eAsvnp de bataille, serait 
l^^Z^des^noôiles tnacosmbles. | entier*»»»»* dévasté* / 
_ »—s. r a x o t s t tsvéo étaamenée. 

Mort du général 
Sainte>Claire-Deville, 

< père > du « 75 » 
On apprend la mort surv.nu* 4 

Pans du général d* division Btlenn* 
Samtc-Clas e.Devill*. claqulém* fU* 
du grand ch.mist* auquel noua ds -
vona la découvert» de r.luensnlum 

Ses chef, lui avalant eorsné. en 1SV4. 
la Uotve d* continuer Isa travaux du 
lieutenant-colonel Déport, conosmant 
1* canon d . TS de oampagn*. qui fut 
cotwtruvt par ses sonu 

— Mgr André Julllen, d* la Oom. 
pagnl. de Salni-Burpic*. auditeur d* 
la rot* romain*, vient d'être nommé 
vice président du conseil supérieur n* 

' 1» Propagation d* 1» fol 4 Bom*. 

portion de 20 
~ celle 

30 %. 
Plus d* 4,000 femmes conduisent des 

locomotive. *t 110.000 fréquentaient 
en 10.19 les cours d» conducteur, de 
trsceeura. C* travail le» épuise, les 
amène souvent 4 un état d'invalidité. 
Pendant qu* ces femme, a» tuent au 
travail, leur, enfant, livrés 4 eux-
mêmes, vivent dans la rua. 

Le national-éoc lai lame a conçu d'au
tres plans d •émancipation pour la 
femme. Certes. 1. guerre . obligé la 
femme 4 mettre < la main 4 la pâte » 
dsn» tous les pays. Pourtant en Alle
magne, la participation de la femme 

durs travaux de l'Industrie est 
Interdit*. L* travail d* nuit leur est 
défendu de même. Ell-s ont, en tou» 
cas, la protection de la loi. Un* fu
tur, mère a droit au repos moyennant 
son saisir* habituel. Le* enfanta sont 
accueillis dan . de. pouponnières ou 
les soins maternel* ne leur manquent 
P**. 

Femmes française*. 4 voua d* choi
sir entre l'enfer soviétique ou la vie 
laborieuse mais sain* et normal, du 
vrai socialisme. 

Las temps sont révolu* où 4» fem
me n'avait 4 penser qu'4 sa toilette 
ou 4 se* enfant*, al elle daignait en 
.voir. Le problème qui bouleverse le 
mono* est trop sérieux pour qu'on y 
reat» Indifférent. Le» femmes, en 
1944, doivent travailler. A elles de sa
voir choisir les condition, d . travail 
amsfsjliibls. qui n* les réduiront pa* 
4 lVsetavag*. mol* qui en feront les 
pionnière, de l'Europe pouv*U*. 

Un tiers des boulangerie* 
pariaiennea sont fermées 

Bn vu* d'économiser 1* charbon ei 
I* bol* ainot qu* le matériel roulant 
nlcsssslr» 4 l'approviolonnement. la 
préfecture d* la Sein* a décidé la 
fermeture, dé» mercredi, d* 1.340 bou-
Unasnei sur tas 4.100 d* la capital*. 

Aiger, 28 m u i . — Le procès du l ieu, 
tenant-colonel Crétofodl. chef d* la 
Phalangs africains, a commencé dans 
la «aile où fut Jugé Pucneu. L'aceusa-

NOUS SOMBRONS 

DANS LE CHAOS 

INTERNATIONAL. 
déclara M. Wendell Willkie 

sont acharnées sur elle. 

La répression 
du banditisme 

Amsterdam. 38 mars. — L'agence 
Reuter annonça que 41. Wendell 
Willkie a déclaré 4 afllwauké. : 

« Une de» tragédies d* cette guer
re est 1* fait q u i nous avons perdu 
1s ligne d* conduits, tant en poli
tique Intérieure qu'en politique 
étrangère. Nous sombrons dan* 1* 
chaos international. En politique 
Intérieure, nous avons négligé dé 
conserver fermement devant le» yeux 
1* but pour lequel n o u . somme* 
entrés en guerre. Le fiasco dans un 
domain- s* reperc/.te sur l'autre ». 

willkie a signalé ensuit* qu* le 
fait de ne pas poursuivre le but 
annoncé er> son temps affaiblit l'en
thousiasme du peuple américain 
pour la guerre, amoindrit le presti
ge d e . Etats-Uni» dans 1. m o n d . 
entier et enlève 4 la guerr. son 
Idéal 

< Bn Asie orientale, a-t-U encore 
déclaré, le» peuples s* sont deman
dé av*o Inquiétude, si ta charte d* 
1 Atlantique aérait appliqués dan* 

A AHennes-les-Marais, 
des gendarmes tuent 

un terroriste 
Six arrestations 

Lundi, ver. 13 h. 30, le. gendarmes 
ont assiégé deux maisons d'Allennes-
les-sfarals, où deux dangereux terro
ristes s'étalent réfugiés. Ils iu-ent re. 
çus 4 coups d* pistolet et d* grenades. 
Un adjudant-chef réussit 4 tuer l'un 
de» bandit». Hubert Décroche. 18 .ne . 
d'Ennetlére», qui. en JutUet 1943. 
avait assassiné 1. gendarme Rlchara, 
d'Houplmes. Le deuxième malfaiteur. 
Ou t»vs Letoien, 21 ans. de BUIy 
Montlsrny, fut arrêté peu aprè», ainsi 
q u . cinq paysans qui avaient hébergé 
le» bandit . 

Deux maquis réduits à la dynamite 
d a m l'Avejrron 

Montpellier. 28 mars. — H y a 
quelques Jours, les forces du maintien 
de l'ordre eta.ent Informées de i txit- ! 
tenc* d* deux maquis situé* dans le : 
sud d* l'Aveyron. Un contingent du L , 
Groupe mobJ» d* réserve de ls r*g.on i ! * * * « " l e" cadavres qui restent en 
ds Montpellier tut immédiatement j 

le couveir.t de . Carmes *t l'orpheli
nat d:* soeurs Verrue ont été 
atteints de plusieurs bombes et sept 
p tlts orphelins — dont six ont pu 
être dégages d:a d^comibr-.s — ^ ont 
trouvé la mort. 

A La clinique dw Sacré-oceur cinq 
malades hoffUpalsés ont été tués 
L'hospice des vieillards et sa cha
pelle ont été durement touchés, br n 
que l'on n'y compte que deux vic
times, une religieuse «t une demoi
selle de trente ans, dont le cadavre 
n'a pas été retrouvé. 

A l'école d' la rue de* Récollet*, 
neuf religieuse* sur douze ont péri. 

Bilans précédents 
Rappelons le bilan des bombarde

ments qu'avait déJ4 subis la ville: 
9 tues dans le bombardement du 

10 Juillet 1943 
60 tués le 4 s ptembr» 1943 
26 blessés et 978 maison, sinistrée*!ont mitraillé un camion dont 

le 18 mars 1944 I chauffeur a été grièvement blessé. 
On peut dire que Courtrai a payé 

un lourd, très lourd tribut 4 cette 
guerre. 

127 tem, 255 feinta 
tais le SiMiesi de 1) fr.ice 

Bordeaux. 28 mars. — D'après le bi
lan établi mardi 4 16 h., le nombre 
des Victimes du bombardement de la 
région du Sud-Ouest de la Franc: tf-
feeturé lundi par l'aviation anglo-
américaine est de 127 morts et 254 
blessé». 

Mlrciifs ai5i.ls ei Nt.Mi.le 
Caen, 28 mars. — Lundi soir, des 

avions «nglo-ianiérlcaUiii ont raitr*vlll6 
1'avmbulavnoe du sanatorium de Saint-
Sever. La aoiu-aconixiv <*e l'étabU*>ae-
roent qui se trouvait dan* la voiture, 
a été tuée et le chauff- ur grièvement 
baeasé. 

D'autre part, un autocar assurant 1# 
service eotre Vire et Caen. a été at-
tacrué- Deux personne* ont été ble*v-
sé s. 

Enfin des avion* anR-IO-américaine) 

DERRIÈRE HEVRE 
JARDIN 

Braves Jardiniers, c'est le moment, 
c'est l'instant et vous n'avet certai
nement pas attendu que j'en parle 

sevells 
chargé d'un* opération de police j On croit qu* 1* nombre de* mort* 

Le. t OMR • ont surpris les repaire» atteindra 250. Dans la prison, où l'on 
dss terroriste, et, «pré» un* v.oient* compte 50 disparus, 30 cadavre* •eu-
attaque, las ont entièrement détruite liement ont été retiré, de* décotribre». 
4 la dynamite Va important matan*! | L » , funérailles des victimes auront 
a «té saisi: armes, plusieurs millier» 
d* cartouches et Une centaine d* kilos 
d'explosifs. Il y avait aussi de* appa
reil* perfectJ3nn«* «n vus du sabo
tage d* vois* fsuéés et des pylônes 
de lignas de transport d'énergie élec
trique. 

Deux bandits ont été capturé» II» 
.valent participé dernièrement 4 l'en-
lévement d'un milicien et 4 son exé-
e u t o n tommslre. 

Un camp retraacaé d* terroriste» 
enlevé d'assaut en Dordogne 

I mats. — Le 25 mars. 
la région du Paclnqu*. If. Oordétl (dans la région dé Calvlae iDordognei. _ 
Hiril a bien déclaré «rue la pol l t lqu. I - ^ o r o s s du m a « t j j n d . l o - r e o n t ' ^ a ^ j d € i V o é f e n » passive; Té-
de U charte de l'Atlantique ^ ^ ^ \ ^ ^ . ^ ^ ^ ^ t * ^ ^ ^ ^ . ' 1 ° ^ ^ « • ^a Louviére : BuVk.ért, 
t o u . le» r-rupl*. du monde ma l . g y £***>t»*J^*Jim*t*l d e ^ „ „ , , „ , — - J J 
me borne 4 esx>érw_q^'*«* J iu las s l , ,^ ,» h 9 a n i»——™» i»is» i ^ , — »sJBBj»t^sjjsfJ „ , t o u t . . 

La» fores* du maintien dé l'ordr* ' l*. *«*niniin*s qui avalent offert leur 
enlèveront «non d*a*aaut la pool tlon oonooura. 

surtout trouver u n Jour sa réalisa
tion quelque pat* ». 

Ce mercredi. 4 10 h., dons lés six 
dépôts mortuaire*, sont rassemblés I pour vous rendre à vos terrain». 

Le temps s'est mit de la partie, 
comme on dit. et aux heures de loi
sir, la * ceinture verte » de la villa 
est animée par une légion de travail
leurs qui. bêchent, tément ou répan
dent l'engrais. 

Ce n'est qu'un début, mais atten
de» que les échalotes, pommes de 
terre h étires — qu'elles se pressent 
— petits pois drersent un peu .la 
téfe... 

9 u * de pronostic», qu* de prévisions 
alors sur l'avenir de» légume» : ça 
poussera t'y, ça poussera t'y pat... 

Hais bien sûr que tout cela vien
dra bien. On est toujours payé de te» 

les projets sont con
trecarrés par de malencontreuses d i e . 
positions du temps. 

La récompense c'est que le jardinier 
trouve d'abord un min exercice, bien 
un peu «atioant par/ois. put»— de* 
plats ooréablsi qui lui permettent de 
faire t* nique aux- cour» insbordébl** 
pratiqué» par certains. 

Kt voilà pourquoi la» J«id*»l»r« na 
sont pas moroses et trouvant bien 
léger le» outil» qu'il» portent ttsr 

Heu Jeudi. 4 14 h. 30 et un servie* 
funèbre solennel sera célébré ven
dredi 4 10 h . en l'église Saint-Mar
tin 

Au Commissariat provincial 4 la 
restaura tu on dru pays, qui a préci
sément son siège 4 Courtrai. rue d* 
Tournai, on évalue 4 700 1* nom-4>//ort> même 
br* de* immeubles détruits ou gra-
vwrr n t endommagés et 4 3.000 les 
immeubles partiellement sinistres. 

Parmi l e . personnalités qui sont 
venues sur les lieux, signalons MM 
Custer. commissaire général 4 sa res
tauration: Dautrebande commlrsal-

ioca.es
qu.-tson.im*
4flaur.ee
deeiar.lt-
Nt.Mi.le

